


Les activités classées habituellement en second auvre
sont très variées et concernent la clôture des bâtiments
(couverture, charpente, menuiseries extérieures), l'équi-
pement (installations électriques, génie climatique et
thermique, protections diverses), l'aménagement et la
finition (plâtrerie, carrelage, peinture . . .) .

L'évolution des métiers ou corps d'état n'est pas unili-
néaire et l'on peut les regrouper en trois ensembles
apparentés sur le plan du mode d'organisation et de
l'évolution .

La menuiserie-bois, la métallerie (menuiserie métalli-
que, serrurerie, charpente métallique), la charpente,
sont des secteurs où la part des activités de fabrication
en atelier est importante par rapport à la pose propre-
ment dite sur le chantier .

L'évolution des entreprises de ces secteurs n'est pas
homogène . Celle des entreprises les plus importantes
s'appuie partiellement sur un mouvement de différencia-
tion entre les services de fabrication et le chantier . Dans
les entreprises à caractère artisanal (nombreuses dans les
secteurs de la charpente-bois et de la serrurerie tradi-
tionnelle), les ouvriers participent à la fois à la fabrica-
tion des produits en atelier et à la pose sur chantier
(charpentier, serrurier « polyvalent ») . Dans les secteurs
de la menuiserie industrielle et de la menuiserie métalli-

Construction industrialisée dans la ZUP de la Grand'
Mare à Rouen . Ici, mise en place des volets coulissants.
(Photo GEAI-CIMUR)

que, il y a donc fréquemment séparation des activités
avec, en atelier, de nombreux emplois de conducteurs de
machines (conducteurs de machines à bois, conducteurs
ou régleurs de presses pour le façonnage du métal) et,
sur chantier, des ouvriers de pose qui peuvent avoir des
opérations plus ou moins complexes à réaliser depuis la
pose simple de menuiseries préfabriquées jusqu'à la réa-
lisation d'agencements intérieurs (pose de lambris, de
mobilier commercial, etc .) avec adaptation et montage
de sous-ensembles sur le chantier .

Dans les ateliers de fabrication en série (il s'agit le plus
souvent de petite ou moyenne série, la grande série est
exceptionnelle dans les entreprises du bâtiment), les
conditions de travail sont assez proches de celles des sec-
teurs industriels et certaines activités, telles que le mobi-
lier industriel, sont parfois associées avec l'activité spéci-
fique au secteur .

L'évolution de ces sous-secteurs a pu conduire, dans cer-
tains cas, à une déqualification du travail en atelier (or-
ganisation sur machine de type régleurs, OS) mais, en
général, elle se traduit davantage par une diversification
des situations professionnelles (conducteurs de machi-
nes, monteurs etc .) que par un véritable mouvement de
déqualification .

Ils sont caractérisés traditionnellement par une activité
de fabrication sur le chantier même (plâtrerie, carrelage,
peinture). Ces secteurs ont gardé une structure d'entre-

—prises fortement dispersées et artisanales peut être en
liaison avec le fait que les travaux ne nécessitent ni des
équipements importants ni une forte technicité .

L'évolution technique touche aussi ces secteurs avec le
développement de produits élaborés, en amont, par
d'autres industries (plâtrerie sèche, revêtements sou-
ples) et se traduit, au niveau des emplois, par une plus
grande diversité des matériaux ouvrés .

Il n'y a pas véritablement apparition de spécialités pro-
fessionnelles nouvelles et lorsque les entreprises sont
spécialisées sur ces matériaux nouveaux (pose de pla-
fonds suspendus, de cloisons . . .), les emplois se rappro-
chent d'autres emplois spécialisés tels que les menuisiers
ou les métalliers .

Ils se distinguent des précédents par la forte technicité
des produits qui nécessitent des études préalables de
conception et des interventions relatives à leur fonction-
nement (essais, entretien-dépannage) . L'installation
électrique, les installations sanitaires, le génie climati-
que, la thermique industrielle, les protections diverses
(contre le vol, l'incendie . . .) intègrent de nombreux com-
posants élaborés dans les secteurs industriels de la cons-
truction électrique et du travail des métaux .
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